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Prendre corps, faire corps,  
livrer son corps :
La Bonne Nouvelle  

du « Corps du Christ » aujourd’hui

Du mardi 17 septembre 2019 à 9h30
au vendredi 27 septembre à 12h30

Sous la direction de : 
n Claire-Anne BAUDIN 
n Geneviève COMEAU 
n Jan KOENOT
n Clarisse PICARD

Session de rentrée du 1er cycle



Mardi 17 septembre

9h30-10h15    	 Introduction générale
	 Patrick Goujon, Centre Sèvres, Faculté de théologie 
	 Claire-Anne Baudin, Centre Sèvres, Faculté de théologie

10h30-12h    	 Incarnation 
                	 Anne Lécu, médecin  

14h30-16h30 	 Le corps du Christ représenté
	 Jan Koenot, Centre Sèvres, Faculté de philosophie

Le corps nous met en relation

Mercredi 18 septembre

9h30-12h	 Le corps : être au monde, soin du monde ?
		  Agata Zielinski, Faculté de médecine de Rennes I 

Jeudi 19 septembre

9h30-12h 	 Théologie du corps relationnel 
		  Claire-Anne Baudin, Centre Sèvres, Faculté de théologie

14h30-16h    	 Groupes de lecture

Vendredi 20 septembre

9h30-12h 	 Dans le Nouveau Testament : le corps comme rencontre 
		  Odile Flichy, Centre Sèvres, Faculté de théologie

14h30-16h  	 Groupes de lecture   





Nous faisons partie d’un corps

Lundi 23 septembre

9h30-12h 	 Le désir de faire corps dans une société 
		  Nathalie Sarthou-Lajus, Revue Études

14h30-16h    	 Groupes de lecture

Mardi 24 septembre

9h30-12h 	 Communion eucharistique et lien ecclésial :  
le « corps exposé »

	 Geneviève Comeau, Centre Sèvres, Faculté de théologie
	 Étienne Grieu, Centre Sèvres, Faculté de théologie

14h30-17h 	 Projection d’un film 

Bienheureuse finitude

Mercredi 25 septembre

9h30-12h 	 Enjeux contemporains d’une philosophie de l’incarnation
	 Clarisse Picard, Centre Sèvres, Faculté de philosophie

Jeudi 26 septembre

9h30-12h 	 Le scandale de l’Incarnation
	 Michel Fédou, Centre Sèvres, Faculté de théologie

14h30-16h 	 Groupes de lecture

Vendredi 27 septembre

9h30-11h	 Reprise en groupe de l’ensemble de la Session

11h15-12h30	 Débat général
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« En entrant dans le monde, le Christ a dit :  
tu n’as voulu ni sacrifice ni oblation, mais tu m’as façonné un corps, […]  

alors j’ai dit : voici, je viens faire, ô Dieu, ta volonté. » (He 10, 5-7) 

Dans ce passage, sans doute quelque peu énigmatique pour nous de 
prime abord, l’auteur de la lettre aux Hébreux énonce un mystère qui 
est au cœur du christianisme, celui de l’Incarnation : le Père a façonné 

pour le Fils un corps. 

Dans cette session, nous voulons mesurer la portée de ce mystère et nous 
demander : en quoi l’expression « corps du Christ » vaut-elle la peine d’être 
revisitée aujourd’hui ? Quelle est sa pertinence ? Quelle est sa signification ? 
Lorsque nous employons les expressions « corps de Jésus de Nazareth », 
«  espèces eucharistiques » ou encore « Église dont la tête est le Christ », 
que signifions-nous ? En quoi réinterrogent-elles notre être au monde, notre 
corporéité, notre langage et notre foi ? Quelle bonne nouvelle annoncent-
elles ?

Nous proposons d’approfondir ces questionnements en nous laissant, 
d’abord, interpeller par des représentations du Christ dans l’art, suivant les 
thématiques du corps offert, du corps Église ou du corps ressuscité. Puis, nous 
interrogerons notre expérience du corps dans ses rapports au langage et à la 
foi. Le corps est, d’abord, ce qui nous singularise, ce par quoi nous faisons 
l’expérience de nous-même, du monde et d’autrui. Le corps est, aussi, une 
réalité sociale, un corps politique, une Église qui est corps du Christ. Notre 
corporéité, c’est, encore, l’expérience d’une radicale finitude qui interroge le 
mystère de l’Incarnation et de la Résurrection.

Chacun de ces axes de réflexion sera l’occasion d’un dialogue entre des 
points de vue philosophiques et théologiques contemporains. Des travaux de 
groupes permettront, tout au long du parcours, de s’approprier la réflexion et 
de répondre, pour soi-même et avec d’autres, de la signification vivante du 
« corps du Christ » pour aujourd’hui.
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